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En réponse à la loi relative à la transition énergétique pour la croissance verte (17/08/2015), 

imposant une valorisation des résidus d’épuration des eaux usées (boues urbaines), c’est la 

digestion anaérobie qui est souvent choisie. Cette transformation microbienne de matières 

organiques en absence d’oxygène, conduit principalement à l’obtention de méthane (CH4), 

dioxyde de carbone (CO2) et digestats. De nombreux micro-organismes parmi les bactéries et 

les archées la catalysent et elle peut être mise en œuvre relativement aisément à échelle 

industrielle. 

Du fait de la composition intrinsèque des boues urbaines, des inhibitions peuvent être 

observées, et ce, simultanément à une accumulation de l’acide propionique, lui-même sous-

produit de la digestion anaérobie. L’objectif de ce travail était de quantifier l’effet de l’acide 

propionique sur la digestion anaérobie. 

Des incubations en microcosmes de digestion anaérobie ont été menées, avec ajout d’acide 

propionique à concentrations croissantes (de 31 à 6000 mg/L) au point de temps initial. Les 

volumes de CH4 produit ainsi que la composition des communautés microbiennes par 

metabarcoding d’ARNr 16S ont été déterminés.  

A partir d’une concentration de 1000 mg/L, la production de méthane était retardée mais 

augmentée par rapport au contrôle. L’ajout de la concentration la plus élevée s’est révélé 

toxique et a stoppé la production de CH4. De plus, un effet sur la composition des communautés 

microbiennes a pu être observé dans le cas d’une inhibition légère. Des taxons bactériens étaient 

favorisés par les concentrations importantes d’acide propionique. C’est notamment le cas de 

bactéries acétogènes productrices obligatoires d’hydrogène, OHPA. En revanche, d’autres 

taxons archées étaient défavorisés, tel que Methanosfastidiosum. Ces résultats encouragent à 



poursuivre les investigations pour définir des bio-indicateurs d’inhibition de la digestion 

anaérobie. 


